J'ESPERAIS QUE MON PERE ALLAIT RENTRER DES CAMPS. 1 ¢
AVEC CLAUDE NOUS NOUS RENDIONS PRESQUE
QUOTIDIENNEMENT A L'HOTEL LUTETIA
ol L'ON HEBERGEAIT LES DEPORTES

DE RETOUR DES CAMPS.
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LE RETROUVER
PARMI CES HOMMES
FANTOMATIQUES,
DECHARNES,
SQUELETTIQUES. |

Nous LEUR TENDIONS

Vous L'AVEZ vU 2
LES PHOTOS DE SIMON.

VOUS LE RECONNAISSEZ 2

LES IMAGES

ET UN JOUR, EN REGARDANT X\ (8 DE LA BARBARIE NAZIE,
LES ACTUALITES, DES CAMPS DE LA MORT
T'Al COMPRIS QUE PAPA A OU L'ON ASSASSINAIT

NE REVIENDRAIT JAMAIS. A LA CHAINE AVANT
DE BRULER LES CORPS

DANS DES FOURS
CREMATOIRES.

CE JOUR-LA, JE SUIS DEVENU ORPHELIN.



« JUSQUE SUR LES BORDS DU MONDE ON PORTE SON ENFANCE », A DIT LA POETE ANDREE CHEDID.
Mo, JE SUIS ET RESTERAI POUR TOUJOURS L'ORPHELIN.

CAR JE SUIS LHUMILIE, LE FILS DE LHOMME TRAGUE, DEPOSSEDE DE SES DROITS, PERSECUTE, ASSASSINE,
ET DONT IL NE RESTE RIEN A PART LE SOUVENIR ENFOUI EN MOI.
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S| L'ON CHERCHE LES RAISONS
DE MON ENGAGEMENT POUR LA JUSTICE, POUR LE DROIT,
C'EST A CE MOMENT QUIL FAUT REMONTER.
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